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chêne, de donner avis des mines, minières ou minéraux, 
de laisser les chemins et passages nécessaires, etc., etc. (3)

C’est là le fief et seigneurie de Vincennes qui fut plu­
tôt appelé à l’origine Cap Saint-Claude, à cause, probable­
ment, du cap Saint-Claude d’où la vue s’étendait au loin 
sur le fleuve Saint-Laurent, et du ruisseau Saint-Claudq* 
qui venait de l’arrière des terres et se précipitait de la fa­
laise dans le fleuve d’une hauteur de près de 150 pieds et 
formait une chûte très pittoresque.

François Bissot de la Rivière, sa veuve Marie Couil- 
lard remariée à Jacques de Lalande-Clayon, ni ses deux 
fils, Jean-Baptiste Bissot de Vincennes et Charles-Fran­
çois Bissot, n’habitèrent le fief Saint-Claude ou Vincen­
nes, mais ils y firent des concessions de terre aux colons 
désireux de s’établir sur les bords du Saint-Laurent, et à 
proximité de Québec.

*

* *

Le recensement de 1681 nous donne les renseigne­
ments suivants sur le fief de Vincennes qu’il nomme fief 
Cap Saint-Claude :

“Zacharie Lis, 34 ans; Elisabeth Marandiau (Ma- 
randeau), sa femme, 26 ans ; enfants : Marie, 5 ans, Za­
charie, 3 ans, Elisabeth 1 an ; 2 vaches ; 4 arpents en va­
leur.

“Toussaint Ledran, 43 ans ; Louise Nassier, sa fem­
me, 43 ans ; enfants : Louise, 17 ans ; Marie, 16 ans ; 
Georges, 14 ans, Toussaint, 9 ans, Marie, 8 ans, Françoise, 
6 ans, Pierre, 3 ans ; 4 bêtes à cornes, 12 arpents en va­
leur.

“Louis Griot, 39 ans, Madeleine Selle, sa femme, 29
(3) Pièces et documents relatifs à la tenure seigneuriale, p. 298.


